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son côté, je ne croirais pas ». Quand Jésus leur apparaît à nouveau, il

invite Thomas à mettre son doigt dans les plaies de ses mains.

Cependant, il ne dit pas à Thomas : « Parce que tu m’as touché, tu

crois », mais bien : « Parce que tu m’as vu, tu crois ». Thomas

demandait une présence sensible pour croire, mais c’est la rencontre

personnelle avec son sauveur qui suscite en lui un acte de foi, c’est son

regard aimant qui lui fait dire : « Mon Seigneur et mon Dieu ! »

Aujourd’hui, nous croyons sans voir. Demandons avec insistance au Christ

ressuscité d’augmenter en nous la foi en sa présence et en sa

miséricorde. Anne-Marie Aitken, xavière
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Nous célébrons, aujourd’hui, la fête de la divine

Miséricorde. La miséricorde, nous dit le pape François, est

le chemin qui unit Dieu et l’homme, pour qu’il ouvre son

cœur à l’espérance d’être aimé pour toujours, malgré les

limites de son péché. Dieu est proche de chacun et nous

invite, en Jésus, à accueillir son message d’amour. Comme

Thomas, nous sommes invités à cette expérience de la

proximité miséricordieuse de Dieu, révélée en Jésus-

Christ. Et à nous reconnaître, à sa suite, enfants du Père,

appelés par le Christ à devenir, à notre tour, des êtres de

miséricorde : « Soyez miséricordieux comme votre Père

est miséricordieux » (Lc 6, 36).

Dimanche 27 Fête de la divine Miséricorde

À la mort de Jésus,

les Douze se sont

dispersés, passant par

un sentiment d’aban -

don, une nuit de

l’âme. Le premier

jour de la semaine,

ils se sont réunis,

Thomas n’était pas

avec eux. Lorsque

celui-ci les retrouve,

il leur dit : « Si je ne

mets pas la main dans
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ÉVANGILE DE JÉSUS-CHRIST SELON ST JEAN

Des portes closes
C’est le soir du premier jour de la semaine, après que Marie de Magdala se

s’est empressée de venir annoncer aux disciples sa rencontre avec Jésus,

ressuscité. Pourtant, ceux-ci se sont enfermés dans la maison, pétris de

doute et de crainte face aux autorités juives, comme incapables de se

mouvoir, prisonniers d’eux-mêmes. Je me place à leurs côtés. Je peux

laisser monter en moi une peur qui me paralyse, dans laquelle je me sens

emprisonné(e). Je la confie au Seigneur et l’implore de m’en libérer.
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Chapitre 20, 19-31

C’était après la mort de Jésus. Le soir venu, en ce premier jour de la semaine,

alors que les portes du lieu où se trouvaient les disciples étaient verrouillées par

crainte des Juifs, Jésus vint, et il était là au milieu d’eux. Il leur dit : « La paix soit

avec vous ! » Après cette parole, il leur montra ses mains et son côté. Les disciples

furent remplis de joie en voyant le Seigneur. Jésus leur dit de nouveau : « La paix

soit avec vous ! De même que le Père m’a envoyé, moi aussi, je vous envoie. »

Ayant ainsi parlé, il souffla sur eux et il leur dit : « Recevez l’Esprit Saint. À qui

vous remettrez ses péchés, ils seront remis ; à qui vous maintiendrez ses péchés, ils

seront maintenus. » Or, l’un des Douze, Thomas, appelé Didyme (c’est-à-dire

Jumeau), n’était pas avec eux quand Jésus était venu. Les autres disciples lui

disaient : « Nous avons vu le Seigneur ! » Mais il leur déclara : « Si je ne vois pas

dans ses mains la marque des clous, si je ne mets pas mon doigt dans la marque des

clous, si je ne mets pas la main dans son côté, non, je ne croirai pas ! » Huit jours

plus tard, les disciples se trouvaient de nouveau dans la maison, et Thomas était

avec eux. Jésus vient, alors que les portes étaient verrouillées, et il était là au

milieu d’eux. Il dit : « La paix soit avec vous ! » Puis il dit à Thomas : « Avance ton

doigt ici, et vois mes mains ; avance ta main, et mets-la dans mon côté : cesse

d’être incrédule, sois croyant. » Alors Thomas lui dit : « Mon Seigneur et mon

Dieu ! » Jésus lui dit : « Parce que tu m’as vu, tu crois. Heureux ceux qui croient

sans avoir vu. » Il y a encore beaucoup d’autres signes que Jésus a faits en

présence des disciples et qui ne sont pas écrits dans ce livre. Mais ceux-là ont été

écrits pour que vous croyiez que Jésus est le Christ, le Fils de Dieu, et pour qu’en

croyant, vous ayez la vie en son nom. © AELF

Paroles de paix
Sans faire de bruit, sans grand éclat, Jésus rejoint les disciples au cœur

même de leur crainte. Et voici qu’il se tient au milieu d’eux. « La paix soit

avec vous ! » Plus qu’une simple salutation, cette paix leur est donnée, et

par deux fois, accompagnée d’un geste pour se faire reconnaître. C’est

vraiment lui, Jésus, avec ses mains et son côté marqués. Je me laisse

toucher par cette paix du Ressuscité, qui m’est adressée, aujourd’hui. Je
demande au Seigneur la grâce de la recevoir en plénitude.
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Une vive incrédulité

Le Christ ressuscité se rend visible à ses apôtres, alors que l’un d’eux,

Thomas, est absent. Malgré leur affirmation, celui-ci désire une

confirmation concrète de la résurrection, dans un voir et un toucher. Il

veut rencontrer Jésus par lui-même. Son incrédulité met-elle en doute la

réalité du Ressuscité ou la parole de ses compagnons ? Il m’arrive

probablement, à moi aussi, de douter. Douter de moi, douter des autres,

douter de Dieu. J’en demande pardon au Seigneur et je sollicite sa

miséricorde.
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Une joie profonde

À la vue du Ressuscité, les disciples sont remplis de joie, d’une joie

profonde. Une joie qui, quand tout semble mal tourner, quand l’angoisse

et le désarroi s’imposent, est fondée sur la confiance en celui qui se

révèle, se laisse reconnaître. Ce qui n’est pas sans rappeler les pèlerins

d’Emmaüs. « Notre cœur n’était-il pas brûlant en nous tandis qu’il nous

parlait en chemin ? » (Lc 24, 32) Je peux accueillir cette joie et rendre

grâce à Dieu qui se fait tout proche de moi par sa parole.
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Le don de l’Esprit

Tout à leur joie, les disciples entourent Jésus. Alors, il les envoie en

mission et souffle sur eux : « Recevez l’Esprit Saint », en leur confiant

toute autorité pour remettre les péchés. Ce pouvoir de miséricorde n’est

pas un pouvoir de domination, mais un pouvoir de don, manifesté par

l’amour. Une fois encore, par son Messie, Dieu donne et se donne. Je

regarde les visages des prêtres que je connais. Je les présente au

Seigneur et le prie pour qu’ils soient des témoins vivants de l’amour du

Père.
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Profession de foi
Thomas est là, dans la maison, avec les autres disciples. À nouveau, Jésus

vient. Il s’approche de lui et l’appelle. Attentif à ses revendications

passées, sans aucun reproche, il prend l’initiative de le rencontrer, de se

montrer. Et l’invite à aller plus loin. Il n’en faut pas plus à Thomas pour se

laisser toucher et professer sa foi. Je goûte cette délicatesse de Jésus et

peux me reconnaître en Thomas. Alors je fais mienne cette parole des
Apôtres (Lc 17, 5) : « Seigneur, augmente en moi la foi !»
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